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informât ion/sud
En vue de la construction

Une souscription libre 
s'organise pour le 
presbytère à Princeville

PRINCEVILLE (GAB) - 
Un comité passe à l’action, à 
Princeville, pour organiser 
une souscription dans le pro­
gramme de financement de 
la construction du nouveau 
presbytère. Le partage des 
tâches est maintenant chose 
faite entre les membres de 
ce comité. Chacun s'ad­
joindra les aides nécessaires 
pour mener à bonne fin le 
travail accepté volontai­
rement.

Les responsables de ce co­
mité sont: le Dr Marc St- 
Hilaire, président et 
coordonnateur général, 
Mme Madeleine Morneau, 
secrétaire-trésorière, MM. 
Paul-Emile Jacques et Fer­
nand Bédard qui s’occupe­
ront de la perception géné­

rale, M. Guy Cartier avec la 
publicité et la propagande 
sous sa direction, M. Léon 
St-Pierre qui s’occupera des 
noms spéciaux, M Benoît 
Therrien pour les contacts à 
organiser auprès des associa­
tions.

Les membres du comité 
de souscription ont convenu 
de n > fixer aucun objectif 
pour la compagne en pré­
paration. Toute la popu­
lation sera invitée à faire sa 
part, chaque citoyen selon 
ses disponibilités fi­
nancières, mais aucun mon­
tant n’est déterminé. Le Dr 
Marc St-Hilaire, président, 
et scs collaborateurs ont pris 
cette décision afin de laisser 
tout le monde entièrement 
libre sur ce point. Pour sa

Perfectionnement 
des maîtres 
de français

SOREL (LB) — Le programme de perfectionnement 
des maîtres de français, langue maternelle, annoncé par le 
ministère de l Education dans le cadre du plan de dévelop­
pement de l’enseignement des langues débutera à l’automne 
1975. Dispensé hors campus par l’université Laval et l’u­
niversité du Québec ainsi que par celles de Montréal et de 
Sherbrooke, ce programme, sanctionné par un certificat, 
comporte trente crédits qui se répartissent sur une période 
maximum de trois ans. Il s’adresse à l’instituteur régulier lé­
galement qualifié à l'emploi d'une commission scolaire.

Les frais de scolarité seront remboursés aux candidats 
par la direction générale de renseignement supérieur du mi­
nistère de l’Education et des allocations sont prévues, dans 
certains cas, pour les déplacements et le séjour.

Les enseignants qui désirent obtenir plus de renseigne­
ments à ce sujet obtiendront toute la documentation utile en 
s'adressant au coordonnateur du PPMF, M. Yvon Sirois, au 
20 e étage de l'édifice G, à Québec.

Un accueil spécial 
à la rentrée dans 
les écoles de Sorel

SOREL (LB) - “On dé­
colle!” Tel sera le thème de 
l'accueil dans nos écoles, en 
septembre “De Sorel à Ri- 
gaud", a écrit pour la circons­
tance Hervé Brousseau, “Ré­
veillez vos cerveaux, de 
Grand Mère à Gaspé. démélez 
vos papiers, de Val-d'Or à Dol- 
beau, allumez vos flambeaux, 
de Québec à Berthier. paginez 
vos cahiers, on décolle, on dé­
colle".

A 1 école secondaire Fernand- 
Lefebvre. de Sorel, le décollage 
présentera, cette année, un 
intérêt particulier puisqu'il 
marquera le lancement de nou­
veaux objectifs de nouvelles 
structures, d'un horaire de six 
jours, en somme d'un projet 
scolaire éducatif, spécifique et 
cohérent.

L'école a d abord redéfini ses

NOUVEAU MÉDECIN

iv m- m
i Clinique Médicale Notre- 
ame Inc. e*t heureuse 
’annoncer l’arrivée d’un 
ouveau médecin te Dr 
iaurice Roy.
lé à Asbestos en 1949, 
tudes primaires au collège 
l-Aimé, cours classique A 
xternat Mgr Racine d’As- 
estos, B.A. de l'Université 
e Sherbrooke en 1969. Il 
>it une année de biologie 
uis entreprend ses études 
tédicales 6 l'Université de 
herbrooke. Doctorat en 
médecine en 1974. Internat 
u C H U de Sherbrooke. Le 
>r Roy est marié à Francine 
ouillard, il est père d’un 
arçon de 7 mois, 
ereeu sur renéei-vevs è Clinique 
lédicale Netre-Dome Inc.

part, M Guy Cartier s’est 
chargé d’organiser la sous­
cription aux plages Paquet 
et lac des Sables; le surplus 
de la collecte moyenne faite 
à ces endroits sera versé au 
comité de souscription pour 
le presbytère.

Cette initiative d'organiser 
une souscription publique 
pour payer une partie du 
coût de construction du nou­
veau presbytère de Prin­
ceville a été prise à la suite 
du désir manifesté par 
plusieurs de contribuer, par 
des dons, au financement du 
projet. Une période d’infor­
mation est prévue et la col­
lecte se fera à l'automne.

?

Le travail et les efforts sont toujours récompensés. C'est ce que constate un |eune spécialiste en 
culture maraîchère de Plessisville La production de ses champs et de ses serres est de|a re­
marquable Pour ce jeune, la formation de base reçue dans sa famille s'est complétée par des 
cours en agriculture Sur la photo ci-dessus, M. Fernand Fortier, jeune jardinier-maraîcher de 
Plessisville, en compagnie de sa mere, Mme Jean-Marie Fortier, vérifie la croissance de la végé­
tation dans l'une des serres de son exploitation. (Photo BB)

Un des fils du maire de Plessisville

Un jeune agriculteur fait 
de la culture maraîchère

objectifs comme suit: 1- per­
mettre à l étude de préciser et 
d agrandir le champ de ses con­
naissances intellectuelles, tech­
niques et religieuses dans une 
optique d'éducation continue; 
2- de vivre des expériences qui 
mettent en évidence son ini­
tiative personnelle, développent 
son sens des responsabilités et 
lui font découvrir les di­
mensions humaines et spirituel­
les de son être; 3- de s'initier à 
un retour critique sur ses réa­
lisations; 4- de créer des liens 
éducatifs avec son environne­
ment.

Pour atteindre ces objectifs, 
on regroupera les élèves en six 
secteurs, au lieu de quatre, et 
on étalera les matières sur un 
horaire de six jours, au lieu de 
cinq, à raison de six périodes de 
54 minutes par jour, plutôt que 
sept de 45 minutes. De plus, de 
nouveaux organigrammes de 
gestion et de fonctionnement 
encadreront le tout, de façon à 
utiliser le plus efficacement 
possible les ressources hu­
maines le tout, de façon à uti­
liser le plus efficacement 
possible les ressources hu­
maines du milieu et. point ma­
jeur du programme, à favoriser 
l'engagement de tout le 
personnel dans une participa­
tion dynamique.

L'école Fernand-Lefebvre, 
une autre manifestation du 
désir de la commission scolaire 
régionale de vivre à l'heure de 
1975.

Peu d'appels 
pour des 
incendies

PLESSISVILLE (GAB) - 
Les membres de la brigade des 
pompiers de Plessisville se tien­
nent toujours prêts à répondre 
aux appels pour des feux. Le 
mois de juin a toutefois été très 
paisible au domaine des in­
cendies.

L équipe a fait quelques sor­
ties en fin de mois, dans chacun 
des cas, les flammes ont été 
maîtrisées promptement et les 
pertes sont très minimes, sou­
ligne M Robert Godbout. chef 
de la brigade des pommiers.

PLESSISVILLE (GAB) - Un 
jeune agriculteur de Plessis­
ville, M. Fernand Fortier, a 
choisi la culture maraîchère 
comme spécialité dans le do­
maine qui l'intéresse depuis sa 
plus tendre enfance. Déjà, sur 
la ferme familiale, M. Fernand 
Fortier se faisait remarquer par 
son goût et ses aptitudes pour la 
culture des légumes et des 
fleurs. Désireux de se spé­
cialiser comme jardinier- 
maraîcher, Fernand a per­
fectionné ses connaissances par 
des cours à l'Institu t agricole 
de St-Hyacinthe; les diplômes 
qu'il a obtenus à la fin de ses 
études sont une preuve de l'ef­
ficacité du travail qu'il y a ac­
compli.

Depuis trois ans, Fernand, 
qui est l'un des fils du maire de 
la ville de Plessisville, M. Jean- 
Marie Fortier, s adonne à sa 
profession. En septembre der­
nier. il a fait l'acquisition d une 
ferme située sur la route pro­
vinciale, entre Plessisville et 
Princeville. Cinq vastes serres 
se dressent maintenant sur 
cette propriété; le jeune 
jardinier-maraîcher a lui-même 
fait la soudure des charpentes

Délégués 
au congrès 
scolaire

PLESSISVILLE (GAB) - 
Les commissaires, la direction 
générale, la direction des ser­
vices, le président du comité de 
parents formeront la délégation 
de la municipalité scolaire 
Jean-Rivard pour le congrès de 
la Fédération des commissions 
scolaires catholiques du 
Québec. Les assises de ce 
congrès se tiendront à Québec 
du 11 au 15 octobre. Les con­
joints de ce groupe de représen­
tants pourront également faire 
partie de la délégation Par ail­
leurs, M Martial Demers, 
président de la MSJR, et les 
commissaires ont approuvé la 
période du 11 juillet au 8 août 
pour les vacances estivales des 
directions d’écoles.

Le service téléphonique "Zé­
nith ’ en usage à la commission 
scolaire régionale des Bois- 
Francs est discontinué; c’est ce 
qu ont appris les commissaires 
de la MSJR réunis en session ré­
gulière au centre administratif 
de Plessisville. Le coût prohi­
bitif d’un tel service est la 
raison qui motive une telle dé­
cision de la part des responsa­
bles de la CERBF

D autre part, Mme Charlotte 
Leblanc, commissaire, a porté à 
l'attention de ses collègues la 
demande faite par des parents 
qui s'étaient informés de la 
possibilité d'avoir un professeur 
d initiation à la musique pour 
les élèves du niveau élé­
mentaire. La question d'école 
communautaire a également 
donné lieu à un rapide examen 
de la part des commissaires, à 
la suite de la présentation du su­
jet par Mme Leblanc.

Dans un autre ordre d'idée, 
les commissaires soulignent que 
des articles n'étant plus utilisés 
sont en vente depuis le 26 juin 
l attribution de ces articles se 
tait en fonction de prix dé­
terminés

d’acier de ces serres qui ont une 
superficie totale de 12.000 pieds 
carrés.

A l'intérieur de ces grands 
abris où le soleil “est chez lui ". 
tomates, concombres, fleurs, 
plants de légumes y sont en 
pleine croissance depuis des se­
maines. Au seul domaine de 
plantes de légumes et de fleurs, 
la production printanière a at­
teint quelque 3.000 boîtes, et 
c’est l'intention de Fernand de 
doubler cette production l’an 
prochain. De la laitue sera éga­
lement produite dans les serres 
à bonne heure en 1976. fait re­
marquer le jeune propriétaire 
de cette exploitation. Fernand 
est tout fier de faire visiter son 
petit paradis, un paradis où les 
plants de tomates atteignent 
jusqu'à huit pieds de haut et 
portent de beaux légumes 
(fruits rouges ou roses).

Dans les champs de la ferme 
du jeune jardinier-maraicher.

ce sont les espaces couverts de 
fraisiers et ensemencés en blé 
d inde qui attirent principa­
lement l'attention du visiteur 
Si la production des fraises a été 
affectée, quelque peu. par le 
manque de pluie, en 1975. celle 
du blé d'Inde s'annonce bonne 
si I on en juge par l'état de la 
végétation. Dans le choix des se­
mences. Fernand a donné la 
préférence aux meilleures 
variétés à sa disposition sur le 
marché La ferme a une su­
perficie de 180 acres dont la 
moitié est en culture, alors que 
la balance constitue un beau do­
maine forestier, où il y a 
possibilité d'entailler 3.500 éra­
bles.

L'érablière
L’érablière n'est pas exploitée 
depuis quelques années, l'an­
cien propriétaire ne pouvant 
s'occuper de la tache considera­
ble que représente une telle en­

treprise. Toutefois. Fernand a 
convenu de mettre en valeur 
cette richesse que constituent 
3.500 érables. Des le printemps 
prochain, ces érables seront en­
taillés. C'est à la moderne que 
le jeune propriétaire désire ex­
ploiter l'érablière: la tubulure 
est dé jà achetée et sera installée 
cet automne Par ce système de 
tubulure pour la cueillette de la 
sève sucrée, Fernand désire ob­
tenir le maximum de 
rendement et de qualité dans 
l'exploitation de son érablière.

Pour le jeune jardinier- 
maraicher, l'exploitation de son 
domaine représente une tâche 
importante, mais il y donne le 
meilleur de lui-même, y passe 
tout son temps en profitant de 
l'expérience, des conseils et. à 
l'occasion, de l aide de M. et 
Mme Jean-Marie Fortier, eux- 
mêmes deux "enfants de la ter­
re' qui ont fait leur chemin 
dans la vie

On surveille les automobiles

■■

r. %

entre/voisins
SOREL — Lo centre administratif de la 

commission scolaire régionale Carignan sera 
fermé, à l'occasion des vacances annuelles, les 
semaines des 21 et 28 juillet. Rappelons de plus 
que, pendant juillet et août, les heures de bu­
reau à la régionale sont les suivantes: 8 h 30 à 
12 h 00 et 13 h 00 à 16 h 00.

— O —
PRINCEVILLE — Les responsables de la 

commission scolaire Prince-Daveluy, dont M. J.- 
Germain Pépin est le président, ont convenu de 
fermer les bureaux du centre administratif de 
Princeville durant les vacances du personnel. Ces 
bureaux seront donc fermés durant une quin­
zaine, soit du 11 au 25 juillet inclusivement. 
Toute le monde sera de nouveau à son poste le 
lundi, 28 juillet, aux heures régulières d'affaires. 

— O —
PRINCEVILLE — Les édiles municipaux de 

la ville de Princeville ont décidé de prendre part 
au congrès de l'Union des municipalités. Les 
sessions de ce congrès se tiendront à l'automne. 
La délégation officielle comprendra le maire, M.
J.-Maurice Talbot, ainsi que les conseillers dési­
reux d'assister à une telle manifestation. C'est à 
Québec que ce congrès aura lieu en 1975. M. 
Fernand Poiré, secrétaire trésorier, a reçu ins­
truction de donner suite à cette décision, quant 
aux inscriptions à faire.

— O —
NORBERTVILLE — La toiture de l'école 

Notre-Dame-de-Norbertville sera refaite à neuf. 
Ainsi, en ont décidé les administrateurs de la 
commission scolaire Prince-Daveluy après avoir 
fait inspecter la bâtisse. Toute la laine minérale 
couvrant les plafonds, sous la toiture, est im­
bibée d'eau et il a été établi qu'une toiture 
neuve serait la solution aux multiples problèmes 
occasionnés par l'état actuel de la partie supé­
rieure de la vaste construction.

— O —
VICTORIAVILLE — Le statisticien de la li­

gue de balle-molle industrielle Molson de Victo- 
riaville, Clément Lamontagne, a fait savoir que 
le club des Etoiles avait remporté leur dernière 
partie contre les Elans, par défaut, étant donné 
que les Elans n'alignaient que sept joueurs.

— O —
VICTORIAVILLE — Si vous allez à Old Or­

chard, la semaine prochaine, accompagnez- 
vous de votre conjoint légitime, car on y re­
trouvera là plus de monde de Victoriaville qu'il 
en restera dans la ville-reine des Bois-Francs. Par 
ailleurs, à la troisième semaine de vacances, on 
peut s'attendre à un retour en masse des va­
canciers, car avec les arrêts de travail des der­
nières semaines, il est probable que l'argent 
viendra à manquer.

— O —
VICTORIAVILLE — L'Union des producteurs 

agricoles du diocèse de Nicolet donnait hier, une 
conférence de presse, au restaurant le Madrid à 
Saint-Léonard. Le sujet traité était la dernière 
hausse du prix du lait.

— O —
SAINT-SAMUEL — Des courses de poneys 

seront présentées à la piste de Saint-Samuel, di­
manche le 13 juillet à compter de 13 h. Il y aura 
12 classes au programme et des trophées La 
batt pour chaque classe. La remise des trophées 
se fera sur les lieux mêmes.

— O —
VICTORIAVILLE — Les membres du club de 

Presse Louis-Francoeur de Victoriaville auront un 
charcoal Steak mixte, samedi, au 3 de la rue 
Landry à Norbertville.

— O —
VICTORIAVILLE — A l'exception des étudiants 

embauchés par la ville à la période estivale, les 
autres employés temporaires du service d^s 
utilités publiques toucheront maintenant S3 
l'heure au lieu de $2.70. Le tout est rétroactif au 
premier juin 1975.

— O —
PLESSISVILLE — Les installations élec­

triques de i école St-Calixte de Plessisville seront 
modifiées. A cette fin, le président de la muni­
cipalité scolaire Jean-Rivard, M. Martial De- 
mers, et les commissaires ont convenu de retenir 
la soumission faite par la firme Lionel Henri enr. 
(Plessisville). Cette soumission était de $33,775 
et est considérée comme avantageuse par les 
responsables de la MSJR.

Commission Jean-Rivard

Formation de divers 
comités scolaires

La ville d'Arthabaska a-t-elle enfin trouvé la solution à ses nombreux problèmes financiers? Peut- 
être, si les automobilistes continuent à prendre les rues de cette ville pour des pistes de courses. 
Un appareil-radar a commencé à fonctionner, hier. Lors des 45 premières minutes de surveil­
lance, sur la rue Girouard, huit automobilistes ont été pris en défaut. Sur lu photo du haut, nous 
apercevons le chef de police 'Arthabaska, M. Guy Beauchesne, au volant de l'automobile 
possédant le radar, et sur la photo du bas, l'agent Thibodeau remettant un billet d'infraction à 
"une" automobiliste prise en défaut. Le tout se passait hier sur la rue Girouard, mais ce même 
scénario est susceptible de se répéter dans un autre décor d'Arthabaska, sons avertissement...(- 
Photo Lero) ^

PLESSISVILLE (GAB) - 
Les rommissaires de la muni­
cipalité scolaire Jean-Rivard, 
réunis en session régulière au 
Centre administratif de Plessis­
ville. ont procédé à la formation 
de comités qui seront à l'oeuvre 
en 1975-76 L'un de ces comités 
couvre la politique des locaux et 
ses membres sont: M Irénée 
Boivin, secrétaire général de la 
MSJR, Mme Charlotte Leblanc, 
commissaire, M Joseph Pel­
letier, commissaire. M Pierre 
Diskner. commissaire, une di­
rection d'école, M Paul-Emile 
Soucy et M Marc-Aurèle Ber­
geron Le président de la MSJR 
M Martial Demers, fait éga­
lement partie de ce comité 

Quant au comité des finances 
et de l'équipement, le groupe 
comprend, en plus de M Mar­
tial Demers, président de la 
MSJR. les personnes suivîtes:

M Réal Campagna, directeur 
des services financiers et de l'é­
quipement à la MSJR, M. 
Joseph Béliveau, commissaire, 
M Maurice Nault, com­
missaire. M Jean Beaudoin, di­
recteur général adjoint M 
Marc-Aurèle Bergeron, chef de 
I équipé préposée à l'entretien 
des édifices. Tous ces responsa­
bles entrent en fonctions 
immédiatement à titre de mem­
bres des comités concernés

Au cours de la même session, 
les commissaires ont adressé 
des félicitations au directeur 
général M Rosaire Gagnon 
pour la façon dont il s'était ac­
quitté de sa tâche de président 
des élections pour 1975; la 
présentation des candidats a eu 
lieu le 2 de ce mois et les élec­
tions pour le siège de l'un des 
quartiers ont eu heu le 9. p

Jâ
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Le maire Talbot se -retire de la politique municipale

Princeville a changé beaucoup depuis 1962
par Georges A. RKt'HARD

PRINCEVILLE - Le pre­
mier magistrat de la ville de 
Princeville, M J Maurice 
Talbot, a bien voulu accorder 
une entrevue aux représentants 
locaux des services d informa­
tion à la suite de sa déclaration 
publique à l effet qu il ne de­
mandera pas un renouvel­
lement de mandat comme 
maire cet automne M Talbot 
précise qu'il se retire definiti­
vement de la politique muni­
cipale Comme maire, il dirige 
1 équipé du conseil municipal 
depuis 1962. sauf pendant 22

mois au cours de cette période 
A la question posée à M 

Talbot sur sa carrière politique 
municipale, il a répondu Je 
n avais que 26 ans. lors de ma 
première entrée à I hôtel de 
ville comme conseiller en 1946 
Ce premier mandat comme 
conseiller a été suivi d autres et. 
en 1962 j étais élu maire ' 

“Ceux qui ont vu Princeville 
en 1962 et qui font des compa­
raisons avec ce qu est la ville, 
maintenant peuvent juger par 
eux-memes. de ce qui s est fait 
durant cette période” de dire 
M Talbot Avec ceux qui m ont 
secondé à I hôtel de ville, une

tâche importante a pu être ac­
complie fait-il remarquer La 
réorganisation des services mu­
nicipaux en ce qui concerne l ef- 
ficacité de ces services, l’appro­
visionnement en eau potable, le 
développement industriel et do­
miciliaire, lurbanisme, les 
loisirs sont autant de domaines 
où d importantes réalisations 
sont constatées en 1975

A mon arrivée, à I hôtel de 
ville comme maire en 1962, le 
secrétariat était sous la res-* 
ponsabilité d un titulaire à 
temps partiel Les services de 
l'intendance, de la police, des 
pompiers avaient un seul

homme en charge de tout et il 
était naturellement débordé 
Les édifices ne suffisaient plus 
aux besoins.

Un secrétaire à plein temps, 
un responsable pour chacun des 
services, intendance, police, 
pompiers, avec personnel qua 
lifié pour assurer ( efficacité de 
chacun de ces services, sont les 
questions que les conseillers du 
temps et moi-mème avons ins­
crites comme priorités dans nos 
projets" précise M. Talbot

Nouvel hôtel de ville
“Pour administrer et diriger 

efficacement les services muni-

Q^ujacniftCfcs

Voici 3 
moyens de 
vous tenir 
au courant 
de l'actualité 
avec

le nouvelliste

Réservation...
Votre camelot gardera 
vos copies chez lui durant 
les vacances et vous les 
remettra a votre retour

La poste...
Vous recevrez votre journal par la 
poste quel que soit l'endroit ou 
vous passerez vos vacances.

Le camelot...
Votre journal vous sera livre par 
camelot aux endroits de villégiatu­
ré ou camping importants de la 
region

Communiquez avec l'agent concerné ci-dessous

ROGER IAFLAMME,
3189, boul Normand, Trois-Rivières
CHÂTEAU BLEU 
ILE ST-EUGtNE 
CAMPING NIKAUBA 
POINTE DES MARAIS 
DOMAINE LEVECO

Baie Jolie 
Pointe-du-Lat 
Baie Jolie 
Pointe-du-lac 
Pointe-du-lac

378-1608

JEAN-GUY FRÉCHETTE
4460, De Carufel, Mont-Carmel 537-7846

537-1801
CAMPING LES GRÉS 
CAMPING SHAWINIGAN 
CAMPING LAC BLAIS 
CAMPING BONENFANT 
LAC BOURASSA

ROGER RICARD,
351, LaSalle, Grand Mère
CAMPING 0-T0-MAC
CAMPING ROUIUARD
CAMPING (TAPE MEKINAC
lAC À LA TORTUE
LAC LAFONTAINE
LAC-DES-PILES
LAC CHRÉTIEN
LAC GOULET
LAC DES AMOUREUX
LAC VERT
LAC LA PfCHE
LAC BEUEMARE
LAC DES (RABLES

CLAUDE FAQUIN,
620, Lefebvre, St-Louis-c 
CAMPING VAL D OR 
HE DU SABLE 
MOTEL ROBINSON

YVON HÉR0UX,
151, Lessard, Louiseville
MANOIR LAC CACHÉ 
LAC ST-PIERRE 
LAC BEU 
LAC ST-PIERRE 
PETIT LAC LONG 
LAC PLAISANT 
GRAND LAC LONG 
ZOO DE ST ÉDOUARD 
CAMPING VIEUX MOULIN

St-Étienne-des-Grès 
St-Bonifare 
St-Étienne-des-Grès 
St-Boniface 
St-Étienne-des-Grès

538-8800
Loc-è-lo-Tortue
lac-à-la-Tortue
Route 19, St-Roch-de-Mékinac
loc-à-la-Tortue
lac-à-la-Tortue
Grond'Mère
St-Mathieu
St Mathieu
St-Mathieu
St-Mathieu
St-Mathieu
St-Mathieu
St-Mathieu

«-France 374-1234
Champlain 
La Pérade 
Ste-Geneviève

228-3244
St-Alexis-des-Monts
louiseville
St-Élie-de-Caxton
Yamachiche
St-Élie-de-Caxton
St-Élie-de-Caxton
St-Élie-de-Caxton
St-Édouard
St-Barthèlemy

MARIO POIRIER,
2075, Rigel. Gentilly
PETITE FLORIDE 
PLAGE POISSON 
CAMPING SYLVAIN 
LAC ROSE 
LAC LOUISE 
PLAGE PARIS

298-2374
Bécancour
St-Pierre-les-Becquets
Ste-Eulolie
Ste-Marie-de-Blandford
St-louis-de-Blandford
Ste-Sophie-de-Lévrard

DENIS ROUSSEAU,
C P. 298, Nicolet 293-5576
CAMPING CHAMPIGNON VIVANT St-Francois

JEAN GAMACHE,
379, St-Joseph, la Tuque
CAMPING J. GIRARD 
CAMPING LA TUQUOIS 
CAMPING MUNICIPAL 
CAMPING LAVOIE

523-5432
la Tuque 
la Tuque 
La Tuque 
La Tuque

ANDRÉ GIROUX,
440 Beaudry. Cap-de-la-Madeleine 376-2567
LAC MONTPLAISIR 
LAC BELLEVUE 
DOMAINE DES ÉRABLES 
LAC RICARD 
LAC DOUCET 
VILLA STE-FAMIUE

Ste-Marthe
Mont-Carmel, Valmont 
Mont-Carmel, Valmont 
St-louis-de-France 
Rond St-Fèlix, Valmont 
Rang des Chenaux, 
St-louis-de-France

LAC MORIN Mont-Carmel
LAC MONTREUIL St-Maurice
LAC MARTIN Mont-Carmel

GUY MERCURE,
488, St-Philippe, St-Tite
LAC PIERRE-PAUL 
LAC TR0TTIER 
CAMPING PRONOVOST 
CAMPING GROLEAU

365-6527
St-Tite
St-Tite
lac-aux-Sables
lac-aux-Sables

PAUL ST-ARNAUD,
110, 20e Avenue, Drummondville 478-4101
CAMPING BEUERIVE Chemin St-Ours, 5orel
PARC DES VOLTIGEURS Rte Trans-Canoda, Drummondville

JULES DÉZIEL,
1720, de Ramesay, Trois-Rivières 374-6697
DOMAINE LAC DES FORGES Trois-Rivières (les Forges) 
LAC ST-MICHEl • Trois-Rivières (les Forges)
LAC DU REPOS Trots-Rivières (Los Forges)

T

cipaux. des locaux appropriés 
sont nécessaires, d ajouter M 
J -Maurice Talbot En 1963. il 
fut donc décidé de construire un 
édifice pouvant répondre à ces 
besoins; l'hôtel de ville du 
temps était encore solide mais il 
en aurait coûté trop cher pour 
le rendre fonctionnel Après dé­
molition de cette bâtisse, une 
nouvelle fut construite sur le 
même terrain Les plans de la 
nouvelle construction pré­
voyaient une salle de délibéra­
tions. des bureaux pour le maire 
le secrétariat, la police ainsi 
qu'un vaste espace pour les 
pompiers et leur équipement

En 1975, la population est 
protégée 24 h par jour par des 
policiers faisant la rotation, les 
pompiers ont à leur disposition 
deux puissants camions-pompes 
et un camion-citerne avec une 
équipe prête à répondre en 
quelques secondes aux alarmes

Aqueduc municipal

Le problème de l'eau pota­
ble est celui qui a retenu l'at­
tention du conseil municipal, 
après la réorganisation des ser­
vices avec du personnel, des lo­
caux et de l'équipement ap­
propriés, d'ajottfer M. J - 
Maurice Talbot L'eau ne man­
quait pas mais on avait beau­
coup de plaintes quant à la 
qualité; les maîtresses de 
maisons s en souviennent sûre­
ment. de préciser le maire.

Nous avons eu certaines dif­
ficultés à faire approuver un 
projet qui consistait à puiser de 
l'eau dans le sous-sol. près de la 
rivière Bulstrode; les autorités 
gouvernementales autorisèrent 
finalement une expérience dont 
les résultats furent jugés satis­
faisants En 1965. un réseau de 
tuyaux fut enfoui sous une pro­
fonde couche de gravier, en 
bordure de la Bulstrode. une 
station de pompage puise l'eau 
dans ce réseau et l'achemine 
vers les réservoirs situés aux li­
mites sud de la ville. Il en a 
coûté moins de $200.000 pour 
réaliser ce projet et la capacité 
de production peut aller jusqu'à 
plusieurs millions de gallons par 
jour avec une filtration natu­
relle et des frais d opération 
presque nuis. Les maîtresses de 
maison, les entreprises indus­
trielles ont maintenant à leur 
disposition une eau pure et lim­
pide en tout temps de l'année 
Deux bassins d une capacité 
d'un demi-million de gallons, 
chacun ont été ajoutés à celui 
de 500.000 gallons des années 
1962.

Pour la distribution dans 
toute la ville, une station dont 
les appareils fonctionnent 
automatiquement, assure une 
pression constante et régulière. 
La distribution se fait par des 
réseaux indépendants pour les 
différents secteurs. Les taux 
d'assurances-feu pour Prin­
ceville sont parmi les plus bas 
de la région, déclare M. J - 
Maurice Talbot.
“Le développement 

industriel a retenu l'attention 
depuis mon entrée à I hôtel de 
ville comme maire, déclare le 
premier magistrat de Prin­
ceville Pour favonser ce déve­
loppement par la venue de nou­
velles entreprises, le parc 
industriel a été considérable­
ment agrandi avec I achat de 
terrains et l'annexion de ter­

ritoires Les usines construites 
dans ce secteur au cours des 
dernières années sont F’rmce 
Caravane inc Meubles l Estrie 
inc , Jouets Princ-Yal inc., Fi­
bres Industrielles inc , Espadon 
inc . Sani-Chute Lego inc., où 
une autre production s orga­
nisera bientôt
Dans le même secteur. Alcan a 
fait l'acquisition des entreprises 
Lionel inc , et Canadian Boots 
inc . déjà existantes, et y a cen­
tralisé sa division de bateaux 
Weyerhaeuser (Québec) Ltd,

M. J.-Maurice Talbot

Mobistyle inc., ont investi des 
sommes importantes en cons­
tructions et en équipement.

Des sommes considérables 
ont également été investies 
pour de l'agrandissement, de 
nouveaux équipements de 
production dans d'autres en­
treprises industrielles de Prin­
ceville depuis une dizaine 
d'années. La Coopérative 
fédérée du Québec, divisions 
Legrade inc., et engrais chi­
miques. Meubles Radisson inc., 
(auparavant Ameublement 
Princeville inc.) Duval et Ray­
mond inc.. Menuiserie Des­
harnais inc., Fashion Town Itée. 
(auparavant L.D. Sportswear 
inc). Remeq inc., (auparavant 
Ateliers Mécaniques de Prin­
ceville) Tricot de Princeville 
Itée. Tricot Princess inc et 
Société coopérative agricole, 
ont ainsi capitalisé quelques 
millions de dollars à Prin­
ceville. Le conseil municipal 
s’est appliqué à fournir des ser­
vices adéquats à ces entreprises 
qui assurent le progrès éco­
nomique du milieu

Résidences
Poursuivant sa revue des réa­

lisations accomplies sous son 
administration, soit depuis 
1962. M. J.-Maurice Talbot s'est 
attarde sur le domaine domici­
liaire. Des résidences se sont 
construites sur des terrains va­
cants de secteurs déjà desservis 
par les services publics, mais 
c'est principalement dans de 
nouvelles parties que Prin­
ceville a connu son évolution 
sur le plan domiciliaire, précise 
le maire. Cette évolution s est 
faite aux quatre coins du ter­
ritoire urbain et en certains cas. 
des annexions se sont faites à la

suite d'ententes avec le conseil 
municipal, paroisse de Prin­
ceville

Pour favoriser ce développe­
ment. les services publics, eau. 
égouts, voirie ont été prolongés 
sur des artères déjà existantes 
et organisés dans les nouveaux 
secteurs Les boulevards Baril, 
Carignan Industriel, les rues ou 
avenues Racine, Leclerc. Mail- 
hot. Boisclair. Nadeau. Demers. 
St-Jacques, St-Jean-Baptiste, 
pour ne nommer que celles-là. 
ont profité d'additions et 
d améliorations en ce qui con­
cerne les services. En d autres 
endroits, comme sur les ave­
nues des Erables et Talbot, les 
anciennes installations ont fait 
place à d'autres plus adéquates 
Dans le sud-ouest de la ville, 
tout un domaine résidentiel a 
vu le jour avec les rues Hébert. 
Paré, Renald, Roux. Mor- 
rissette, Allard, St-Hilaire déjà 
presqu entièrement construites 
Des lots vacants sont encore dis­
ponibles là où les services pu­
blics sont au complet.

Un plan d'urbanisme et de zo­
nage a donné lieu à l'adoption 
de règlements régissant toute 
nouvelle construction ou modi­
fication dans les limites ur­
baines; un comité voit à l'appli­
cation de normes bien définies 
pour, un développement normal 
du territoire.

Rénovation urbaine
La rénovation urbaine est un 

autre point sur lequel M J.- 
Maurice Talbot a attiré l'at­
tention des représentants lo­
caux des services d'information 
au cours de la même entrevue. 
Un programme détaillé est 
établi pour cette rénovation 
dont la réalisation se fait par 
étapes. L'une de ces étapes est 
déjà complétée; il s'agit du 
centre-ville entre l'avenue St- 
Jacques ouest et le chemin de 
fer. L'élargissement de la voie a 
pu se faire grâce à la Fabrique 
St-Eusèbe qui a fourni le terrain 
nécessaire à une amélioration 
désirée depuis des années et qui 
est à la satisfaction générale

L autre secteur où les travaux 
sont en cours dans le pro­
gramme de rénovation urbaine 
est la rue St-Jean-Baptiste nord. 
Les propriétés acquises ont été 
libérées pour la plupart déjà, 
des constructions qui s’y trou­
vaient. “Avant la fin de mon 
mandat, les travaux d'aqueduc, 
d'égouts, de voirie seront 
terminés, dit M. Talbot; ce qui 
reste d'espace est disponible 
pour de la nouvelle construc­
tion. soit commerciale, soit 
résidentielle, en conformité 
avec le règlement d urbanisme 
Plusieurs intéressés sont sur la 
liste des acquéreurs éventuels 
pour les terrains dont la ville de 
Princeville pourra disposer 
dans ce secteur ".

Toujours sur le plan de la ré­
novation urbaine, l'étape sui­
vante est la rue St-Jean- 
Baptiste-sud. à partir des voies 
ferrées et en direction sud. pré­
cise le maire. Des propriétés 
sont déjà achetées et seront 
bientôt démolies et les études 
se poursuivent de ce côté.

Les loisirs

Passant ensuite à la question 
des loisirs dans l'énumération 
qui a été réalisée a Princeville 
sous son administration. M. J -

Maurice Talbot, a donné les dé­
tails de ce qui a été accompli 
depuis 1962 En premier lieu, la 
plage municipale a été 
aménagée avec un lac artificiel, 
un vaste espace pour les jeux, la 
transformation d une grosse 
grange en salle désignée sous le 
nom de “Fenil”. Des activités 
sportives y ont lieu durant la 
saison froide alors qu en été. 
c'est le lieu de rendez-vous pour 
les jeunes en vacances ainsi que 
pour les familles désireuses de 
prendre une détente salutaire

II y a quelques mois, le 
conseil municipal faisait l'ac­
quisition du centre paroissial 
appartenant à la Fabrique St- 
Eusèbe; une rénovation des 
lieux a transformé 1 intérieur de 
l edifice où divers organismes 
ont leurs locaux alors que la 
grande pièce est disponible 
pour des assemblées, soirées. 
On a donné le nom de “salle de 
Princeville" à cet édifice situé 
en plein centre de la ville

Mais le projet le plus im­
portant encore réalisé à Prin­
ceville au domaine des loisirs et 
des sports est l'aréna qui est en 
voie de construction, fait re­
marquer le maire Pour cette 
importante réalisation, la ville 
de Princeville fait cause com­
mune avec la corporation muni­
cipale. paroisse de Princeville, 
précise M. Talbot , le comité in­
termunicipal de l'aréna a pris la 
relève d'un groupe qui avait fait 
les premiers pas en sensibilisant 
la population sur l'utilité d'une 
arena pour Princeville. Les tra­
vaux sont en cours sur un ter­
rain très facile d’accès et 
1 arena pourra être utilisée dès 
cet automne, déclare M. Talbot.

Autres réalisations

Le foyer St-Eusèbe où vivent 
une trentaine de personnes 
âgées est un autre actif inté­
ressant pour Princeville, dit M. 
J.-Maurice Talbot, en précisant 
qu'il a dirigé les démarches qui 
ont donné lieu à la réalisation 
de ce projet M Talbot est le 
président du conseil d'adminis­
tration du foyer St-Eusèbe.

Le garage municipal ou sont 
les unités mobiles et l'équipe­
ment du service de l'intendance 
et qui sert aussi d'atelier, est 
egalement l'oeuvre de l'admi­
nistration Talbot ainsi que le 
parc des Erables, un lieu de dé­
tente au centre-ville. C'est éga­
lement sous l administration du 
maire actuel que Princeville a 
été érigée en “ville” par une 
charte obtenue de Québec.

Devoir accompli

J aurais désiré faire un au­
tre mandat pour compléter des 
projets encore en plan, déclare 
M. J.-Maurice Talbot, après 
avoir fait cette énumération 
Toutefois, mon état de santé 
m'oblige à restreindre mes acti­
vités.

Je profite de l'occasion qui 
m est offerte pour remercier 
tous ceux qui m ont secondé 
dans ma tâche, collaboration 
appréciée au plus haut point car 
c'est un travail d'equipe qui a 
donné toutes ces réalisations. Je 
quitterai la politique muni­
cipale avec regret mais avec la 
satisfaction du devoir ac­
compli ' conclut M. J.-Maurice 
Talbot, en ajoutant qu il serait 
tou jours à la disposition de ceux 
qui prendront la relève.

SYLVIE vousdi,
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